
« Qu’y a-t-il de pire qu’une 

femme ? Deux femmes... » (Jean Cocteau)

« Pourquoi contredire une 

femme, il est tellement plus simple 

d’attendre qu’elle change d’avis… »
(Feydeau)
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TEXTES ET CHANSONS ÉRIGÉS EN ARME DE 
DESTRUCTION MACHISTE…

.

L’association « Sauf le respect que je vous dois... »
démonte les stéréotypes sexistes.

TEXTES ET CHANSONS ÉRIGÉS EN ARME DE 
DESTRUCTION MACHISTE 

L’association « Sauf le respect que je vous dois... »
démonte les stéréotypes sexistes.

En seconde partie, chansons de Brassens « à 
la carte » choisies parmi 177 titres…

MYON
salle de convivialité

SAMEDI 24 NOVEMBRE 2012 à 20H30
Entrée : 5€ Information/réservation 

03 81 63 51 17 ou 06 86 87 94 25

En seconde partie, chansons de Brassens « à 
la carte » choisies parmi 177 titres…

MYON
salle de convivialité

SAMEDI 24 NOVEMBRE 2012 à 20H30
Entrée : 5€ Information/réservation 

03 81 63 51 17 ou 06 86 87 94 25



Article de l’Est républicain, rubrique « région »

paru le lundi 1er octobre

«    Sauf le respect que je vous dois    » intervient sur le thème du 
respect et de la lutte contre les violences. 

Le sillon du respect

« Mon ambition, c’est de lutter contre la bêtise qui prend sa source dans 
l’ignorance ! » Guy Vigouroux donne le ton. Ce tout jeune retraité de la Direction 
régionale de la jeunesse et des sports, où il a exercé comme « référent dans la 
lutte contre les violences, incivilités, maltraitances et violences sexuelles dans le 
sport », repart au labour. Au travers d’une association, créée en début d’année, 
« Sauf le respect que je vous dois » (*). Un intitulé emprunté au répertoire de 
Brassens comme pour mieux interpeller. Aussi bien sur le respect de 
l’environnement, le respect des personnes, le respect dans tous les domaines y 
compris le sport avec une lutte effrénée contre les violences verbales, physiques, 
sexuelles, les maltraitances, etc.
L’association propose alors des interventions en direction des parents, de 
l’encadrement socio-éducatif et sportif et en direction des jeunes, en lycée ou en 
structure.
De son expérience, Guy Vigouroux conclut que les adultes encadrants « sont bien 
souvent dépourvus de repères pour lire la réalité de la vie d’un groupe de jeunes ». 
Et propose « l’acquisition d’un positionnement professionnel adapté ».
« Il y a des signes avant-coureurs qu’il faut décoder pour savoir comment agir », 
aiguille-t-il avec un accent du sud. « À quel moment le rôle de l’adulte s’arrête 
pour passer le relais à une personne compétente quand il est au courant de 
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aiguille-t-il avec un accent du sud. « À quel moment le rôle de l’adulte s’arrête 
pour passer le relais à une personne compétente quand il est au courant de 
quelque chose ».
Autre de ses remarques : « Les jeunes ont du mal à comprendre que le respect est 
un carburant social, absolument indispensable à chacun de nous, et qui passe par 
la reconnaissance ».
Une «    perche à la souffrance    »…

Au moyen de jeux de rôles, saynètes, clips… cet ancien international de rugby à 13, 
ancien arbitre de haut niveau et entraîneur d’équipe de France capte son auditoire 
puis « donne des recettes ». Il « tend la perche à la souffrance » aux fins d’une 
« prise en charge adaptée » et aborde également « le suicide chez les jeunes ».
Son association qui rayonne déjà en Franche-Comté, Bourgogne, Provence et 
même Languedoc sert par ailleurs l’œuvre de Brassens. Avec des concerts sur le 
thème des femmes qui démontrent « que le poète sétois n’était pas aussi 
misogyne qu’on le pense ». Et un spectacle « Ah ! Les femmes », avec des textes et 
des chansons « érigés en arme de destruction machiste ». Que Guy Vigouroux, 
guitariste, chanteur et fervent défenseur de la cause féminine, puise chez 
Brassens, Ferrat, Perret, Tachan ou Chelon.
Avec le professionnalisme qui le caractérise, avec humour, enthousiasme et 
détermination, ce méridional, implanté par choix dans le Doubs, apporte « très 
modestement sa pierre dans la lutte pour l’égalité ».
Catherine GAVAND

(*) «Sauf le respect que je vous dois » est présidée par Isabelle Vigouroux. 
Secrétaire : Christophe Mauvais, de la Ligue pour la protection des oiseaux (LPO), 
expert en protection de l’environnement.
Contact : 06.87.40.72.80 mail : sauflerespect@voila.fr
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